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La Luftwaffe a renouvelé 
ses attaques contre Londres 

Un raid terroriste de la R. A. F. sur l'Allemagne 
pour obéir aux suggestions d'un Juif 

• I . ••? i 

' " , " ' " , °-tn*™' ^ '"**" ,"• , ' î L D a u t r e P"rt- d a n * le» Premières pourquoi la Royal Air Force n'avait 
r"L . J Ï J i . ^ 2 , heures de la matinée, la Lunvalleipas encore bombardé les barrage 
CM u m r a commumqui : » fortement atiaque des installa- en Allemagne. 

DM attaques diurnes d* l'aviation uons portuaires et des chantiers < Ceci m engagea à m adresse! au 
ennemie contre quelques localités des dan. le détroit de Bristol. On n'a ministère de l'Air à qui Je trans-
èus.adr.M|.»SÏ.PV.rt1.'. i .rm.'i . »ô';p! , s e n e o r e ** d e t a l l s ' m i s s« Proposition. Peu £ M ? pïïsîi.n cïvn. P

Dr n c . S Î Z . n t P â ! L a c t m t e d e '» R A F s e s t "nu- après Je reçus une réponse où l'on Bordwux principalement a ; t e e , Q e s voJfi ^ h a r c è l e m e n l . u . | m e remerciait pour la proposition 
Au court de cet attaquai, 17 aviom dessus du Sud et du Nord-Ouest de|du spécialiste Juif. m'assurant 

ennemis, principalement des bombar. 'Allemagne. Jusqu a présent on ne quelle serait soigneusement exa-
diers multimoteurs ont ete détruits mentionne pas que des bombes minée ». 
• n combat» aeriem et par la D.CA. aient été Jetées. I Cette information, déclare la 

Au cour» de raids exécutes par presse de Berlin, ne laisse plus le 
l'aviation ennemie sur des convois AUX Ordres OU Juil... moindre doute que l'attaque con-
all.mand. et.u.desau. des Pays.».., "* •"""" ' tre les barrage* est un crime dins-
?*' ,»n."Tn"n" ^ t ! .', ,".. ' , . , ! ! B e r l i n 1 8 — A i n J l q u e ''* annon- piration Juive. La dette contractée 
deacindt- par™.Dc A de i l marine c e le. e0™™™")"» "u haut com-ipar les Juifs dans cette guerre 
d. «uarra mandement allemand, des bom-iq^Us ont fomentée, ajoute-tton a 

Au-dessus de l'Atlantique, de»ib a n i l e ,r s britanniques ont. dans lai Berlin, ne fait que croître. Comme 
avions de combat allemands ent de- 2 u l t d u 1 8 a u 17 mat endommage tous les autres, ce nouveau crime 
truit deux bombardiers anglais, dontld e u x barrages, dont la rupture|juif aura son Juste châtiment qui 
un grand hydravion Nous avons iCause de lourdes pertes parmi la po-i rejaillira sur ses auteurs. 
perdu 4 ohasseurs. pulation civile. 
r . & u ^ ! ! i / » . o n n . t o r , U n T , , T »B*t I C e U e attaque terroriste est éclai-
dernier*rTu.st et I. sud d. .•lui r e e d u n e f a ç o n PWtteuliew par une 
m.;AV Lun "e'uî'.'.tî'.b.ttu information de régence Reuter. re-

Oans la nuit du 17 au 1S mai.;Produisant la déclaration de son, 
laviation allemande a poursuivi, ancien correspondant a Berlin. Bet- Berun. 1». — Ce matin dix-neut 
pendant plusieurs heure la lutte tany : chasseurs britanniques du type 
contre des obiectits speeiaux dans lai « Un spécialiste Juif bien connu.i* Tnypnoon », ont tente d attaquer 
région londonienne et a attaque, avec de Berlin, qui se trouve à Londres. 
une puissante formation d avions de me demanda il y a quelque temps | (Lire la suite en deuxième page) 
combat du type lourd, l'important 
port de ravitaillement de Cardiff, sur X « = B = S _ _ _ • _ = 
le canal de Bristol. 

Six avions anglais abattus 
à l'embouchure de la Somme 

Rencontre d" sous-marins dans les eaux américaines. (Ph. Oraphopresse i 

ADHÉSION TOTALE, 
PAS D'ÉQUIVOQUES... 

M. 

Rome, 18. — Le Haut Command 
ment des forces armées Italiennes t 
communique : 

Une formation enenmie a Jeté des 
bombe* sur Alghero (Sassari) qui ont 
provoqua l'écroulement de quelques 
maisons at fait des victimes parmi 
la population. Deux appareils ont été 
abattus par la DCA. 

• n Méditerranée, un autre avion 
ennemi a été détruit par une cor-
vette allemande cependant qu'un 
quatrième, atteint par la D.C.A., s'est 
abîme dans les flots, dans le détroit 
de Messine. 

En complément au communique. I 
on annonce officiellement que lr 
raid sur Al Ghero a tait 11 morU\ 
et 50 blessés. 

Berlin. 18 — La nuit dernièie ; 
des avions de combat allemands | 
ont. à nouveau attaqué pendant 
plusieurs heures, le territoire du 
grand Londres et ont Jeté des bom­
bes explosives de lourd calibre sur 
des objectifs spéciaux particulière­
ment importants. 

On a observe plusieurs fortes ex­
plosions. 

Tous nos appareils sont rentrés 
à leurs bases 

Contrairement à l'attitude de 
certains dignitaires ecclésiasti­
ques, un prince de l'Eglise s'est 
prononcé contre le communis­
me et ses hommes et a exalté 
ceux qui les combattent : 

« Comme prêtre et comme 
Français, j'oserai dire que ces 
Légionnaires se rangent parmi 
les meilleurs des fils de France 

places a la pointe du combat 
décisif. Notre légion est l'illus­
tration agissante de la France 
du moyen âge, de notre Franoa 
des cathédrales ressuscite»». 
et Je dis, parce que J'en suis 
sur. que ces soldats contri­
buent * préparer la grande 
renaissance française ». 

Cardinal BAUORILLART. 
'Déclaration 

au « Cri du Pe.mle » 
du 3 décembre 1941.) 

LA DETERMINATION DE L'ITALIE 
de mener la guerre 
jusqu'à la victoire 

est plus grande que jamais 

TOUS LES ACTES DE TERRORISME ANGLO - AMÉRICAINS 
DESTINÉS A ABATTRE LE MORAL DE LA POPULATION 

SONT VOUÉS A L'ÉCHEC. 

La Loterie 
Nationale 

TIRAGE DE LA 11' TRANCHE 
Le N" 004.233 gagne 5 millions 

dans la Série A 
et 1 million dans la Série B 

Rome. 11. — Le Sénat a pris con­
naissance du rapport sur le bud­
get de l'exercice 1943-44 du minis­
tère des Affaires étrangères. Le sé­
nateur Salata. rapporteur, a decla-

: Le fait que le Duce a de nou­
veau repris la direction effective de 
la politique étrangère démontre que 
l'action diplomatique est rédevenue 
une des armes les plus puissantes 
de cette guerre. Cette activité, a-t-
il poursuivi, soccupe non seule­
ment de l'exépdition des affaires 
courantes, mais elle vise, en outre, 
lavenir. 

L'activité politique de l'Italie 
Abordant 1 activité politique et 

diplomatique de l'année écoulée. M 
Saleta a déclaré : 

Dans le cadre du pacte à trois et 
du pacte antikomintern. 1 unité des 
puissances de 1 Axe en matière po­
litique et militaire trouve son ex 
pression et sa garantie dans l'ami 
tie toujours plus étroite qui unit 'e 
Fuenrer et le Duce, amitié qui dé­
termine également les relations 
avec notre allié, le Japon. 

Les rapports avec nos autres al­
lies ou avec les puissances neutres, 
sont en fonction des intérêts de 
l'Europe. 

L'établissement des espaces danu­
bien et balkanique, qui a toujours 

été une des préoccupations de la po­
litique italienne, ne peut se.faire 
sans l'Italie et bien moins encore 
contre elle. Si dans les accords se­
crets existant entre Londres et Mos­
cou on a accordé à l'U.R.S.S. une 
sphère d intérêts et un contrôle sur 
l'Europe occidentale, y compris les 
régions danubiennes, on a porté at-

(Llra la suite en deuxième page) 

La question hindoue 
à Tordre du jour 

à Washington 
Stockholm. 18. — On mande de 

New-York : Dans les entretiens 
Roosevelt-Churchill. le problème 
hindou a Joué un rôle tout spécial. 
D a n s le rapport qu'il m. s o u m i s à. 1A 
Maison Blanche au sujet de la si­
tuation générale aux Indes. M. 
Philipps. envoyé spécial de Roose-
veit aux Indes, ne ménage pas ses 
critiques à 1 égard des méthodes 
dictatoriales utilisées par la Gran­
de-Bretagne envers ce pays. 

A l'appui de ce document, le pré­
sident Roosevelt aurait à nouveau 
demandé avec insistance au pre­
mier ministre britannique de trou­
ver une solution à la question hin­
doue, et ce, en tenant compte des 
événements militaires très tendus 
dans le Pacifique-Sud et à la fron­
tière indo-birmane. 

Venant de Tunisie et regagnant VICHY, l'amiral ESTEVA «a i t ces 
icwrs derniers, de passage a PARIS. Le voici à sa sortie de l'hôtel 
entoure des personnalités allemandes parmi lesquelles on reconnaît, 
le ministre SCHLEIER (à gauche). (Ph. Sado). 

L'AMIRAL ESTEVA 
a rendu compte au Maréchal Pétain 

de sa mission en Tunisie 
Vichy. 18. — L'amiral Esteva. re­

ndent général de France en Tuni­
sie, est arrivé à l'aérodrome de Vi-
chy-Rhue a 11 h. Accueilli à sa des­
cente d'avion par de nombreuses 
personnalités, il est aussitôt parti 
en voiture pour 1 Hôtel du Parc, ou 
il a été immédiatement introduit 
dans le cabinet du Maréchal, chef 
de l'Etat. 

Au cours de cette entrevue, divers 
problèmes politiques ont été étu­
diés. Le chef de l'Etat a remercié 
1 amiral Esteva de sa fidélité et de 
la prudence qu'il a montrée dans 
les circonstances difficiles dans les­
quelles il a été placé 

L'amiral présenta au Maréchal 

plusieurs officiers qui faisaient par 
tie de son entourage. 

Le Maréchal a interrogé chacun 
des officiers et les a félicité d'avoir 
exécuté ses ordres jusqu'au dernier 
moment, dans les postes qui tcur 
avaient été confiés. Le chef de 
l'Etat a décidé de les citer à l'ordre 
de la Nation. 

De son côté, le chef du gouverne­
ment a reçu longuement au cours 
de l'après-midi l'amiral Esteva, qui 
lui a rendu compte de la façon dont 
11 avait rempli sa mission. L'amiral 
lui a dit son désir de continuer à 
servir. Le président Laval l'a re­
mercié de la volonté et du courage 

(Lira ta suite en deuxième page) 
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PIERRE LAVAL vient re ne parle qu'au nom de SA bon­
de réunir tous les pré-;ne volonté et non à celui du 
fets régionaux et dé- peuple qu'il est sensé diriger ? 

partementaux du midi de la Quelle confiance peot-ll lnspl-
France et leur a fait un petit :rer ? 
Epeech. Par dessus la tète des II y avait d'abord une poiitt-
préfets présents, ce discours que intérieure à construire. Pour 
s'adressait également à tous cela, 11 (allait réviser les cadres, 
ceux qui ont accepté vis-à-vis de SI cela avait été fait, si ceux qui 
l'Etat la responsabilité de diriger ne donnaient pas entière con-
nos départements et nombre i fiance à la révolution nationale 
d'entre eux en ont pu prendre i avaient été remplacés et non dé-
de la graine. Car M. Pierre Laval!placés comme ce (ut le cas pour 
n'y est pas allé par quatre che-i certains. M. Pierre Laval n'au-
mlns. La politique qu'il suit, a-t- ralt pas eu À tenir de speech aux 
Il dit en substance, est Inspirée préfets du midi. Chacun aurait 
uniquement par la considération I depuis longtemps travaillé au 
des Intérêts de la France et elle!bien commun, s'ingéniant à ren­
ne souffre pas d'équivoques.idre à l'administration son véri-
ELLE EXIGE L'ADHESION TO-| table rôle, celui de SERVIR. 
TALE DES PRÉFETS. Ces der-1 Qu'arrive-t-il. à l'heure actuel-
niers doivent veiller à assurer île ? Chacun reçoit des directive! 
une discipline sévère dans leurs bien précises : mais les un* tl-
servlces. afin que l'action du rent à «hue» alors que les au-
gouvernement soit pleinement!très tirent à < dla ». si bien que 
efficace. ballotté dans un tourbillon de 

On dit que l'allocution de M . | ? » g « » « " î , e . i ^ « " d " ' J 2 

les sous-marins allemands t M i & ^ s s z r j a œ ë & ë s s z 
S navires jaugeant 51.000 tonnes 

dans l'Atlantique 
Quartier Général du Fuahrer, 18. 
Le Haut Commandement des for­

ces armées communique : 
Des sous-manns allemands opé­

rant an chasse isolée, ont coulé dans 
l'Atlantique Nord, S navires jauseant 
51.800 tonnea, parmi lesquels un ba­
teau-frigo de 12.088 tonnea, qui fai­
sait route vera l'Angleterre avec une 
lourd* car»aieon d* viande. 

Ils ont en outre abattu 3 bombar­
diers multlmoteurs qui étaient pas­
sée à l'attaque. 

Rame, 18, — Le Haut Commande­
ment des forces armées italiennes 
communique : 

Au Goura d'une reconnaissance 
armé* au-dessus d* la côte Nord-
Afrioalne, nos avions torpilleurs ont 
bombardé un croiseur léger en rade 
d* Bougie et un vapeur de tonnage 
moyen. 

Les H Alliés » reconnaissent que 
ooo leurs paie* toit cmsktoaMes 

voulons bien le croire. On n o u s | m a n d e d e P*" « p u s s r I o n ne 
permettra cependant d'attendrelff moque pas de lu . Et dlnvec-
les applaudisseurs à l'œuvre ! " v e r c o rV t r e , l a révolution natio-
pour voir si leurs bravos « spon- n a i e ' contre 1 ordre nouveau ! 
tanés » sont bien en concordance T ° u t c e l a ?** W0Ul^ . î S à T " 
avec leur état d'esprit. m e n t organisé. On veut aigrir les 

Z _, gens, les amener tout doucement 
Car nous savons que trop de U l a r e v o i t e . Oh ! tout cela est 

préjets et des plus hauts dans f a l t < e n d o u c e , . On a soin de 
1 échellei administrative, prêtent s a u v e r l a f a ç a d e , M a l s ïe m a l 

une oreille b enveillante aux r u - | n e s - e n e t e n d p a s m o l n s e t a e r . 
meurs^ qui viennent des jnlcros r l è r e . e r e m p a r t de leur simlll-

'" bonne volonté, les auteurs de 
ce mal Jubilent, se frottent les 
mains... 

A leur boutonnière, ils volent 
déjà la «Distinguished Cross» 
et cela leur suffit ; tant pis si 
la France meurt. 

Eh bien, cela doit cesser ! La 

Juifs de Londres et de Boston. 
déclaré devant la commission bud- Ils (ont preuve d'une trop gran-
gétaire de la Chambre des Etats- de prévoyance, se ménageant 
Unis, que les pertes des «Nations|Une chance pour rester en place 
Unies» en navires marchandsjpi„g tard, pour gagner encore 
étaient considérables, s j poggtbie de l'avancement. 

« L'Axe, a-t-U dit, construit plus . , .. . . . 
de sous-marin» que nous n'en pou-| L action de ces préfets-la ne 
vons détruire ». ipeut que s'opposer aux directives 

A ce propos, le « New-York He- du gouvernement et comme le politique française n'admet plus 
raid Tribune» proteste contre le peuple ne volt que les résultats la moindre équivoque. TJ faut 
secret qui est gardé sur les pertes|c'est le gouvernement qu'il rendiqu'à l'intérieur, le réseau adml-
navales. responsable de toutes ses mlsè-!nlstrati( exécute sans discuter. 

Le Journal écrit notamment : |res. Certains grands chefs dedans (aux-(uyants. les ordres du 
: Si, au lieu de persévérer dans services de l'Administration peu gouvernement. Les préfets res-

vent se vanter d'avoir bien tra-lponsables des départements doi-
v aillé pour Londres et Washing;-1 vent se plier aux exigences de 
ton : mais par leur carence, ilsin-ieure. S'ils ne le veulent pas. 
ont (ait mourir des gens, leurs i une seule solution leur reste : la 
compatriotes. Par leur activité | démission. Ils seront toujours 
contraire au sens national, Uslremplacés. S'ils acceptent à W 

Prochain tirage le 28 mai 

LE COMMUNISME 
fait de sensibles progrès 

en Afrique du Nord 

Vichy, 18. — Les informations île territoires nationaux de la France 
Tanger annoncent que l'activité 
communiste s'accroît considérable­
ment en Algérie, principalement 
dans les villes où il existe une forte 
population ouvrière. 

Les anciens locaux de la Légion 
ont été détruits par des éléments 
comm'tnistes. et la devise du Maré­
chal « Travail. Famille, Patrie », a 
été remplacée par la faucille et le 
marteau. 

L'agitation communiste cherche 
à donner à la population l'impres­
sion que le parti communiste sera 
bientôt maître en Algérie. 

Symptômes inquiétants 
Vichy, 18. — Le Écho de Tanger» 

écrit que l'extension de l'influence 
gaulliste en Afrique renferme en 
même temps une dangereuse pro­
pagation du communisme dans ces 

L'Irlande poursuit 
le rétablissement 

de son unité nationale 
Genève. 18. — On mande de Lon­

dres : A l'occasion de l'ouverture de 
la campagne pour les élections par­
lementaires qui auront lieu en juin, 
M. de Valera a prononcé un dis­
cours dans lequel U souligna que 
l'Irlande poursuit un double objec­
tif sur le plan national à savoir le 
rétablissement de l'unité du pays et 
la remise en honneur de la langue 
irlandaise 

Chaque Jour on observe de nou 
veaux symptômes inquiétants. 

leur attitude cachottière. Churchill 
et Roosevelt avaient publié le bilan 
des « pertes bouleversantes ». subies 
par la navigation des « Nations 
Unies » dans le courant de l'année 
dernière, la direction de la marine 
américaine aurait cessé de se débat­
tre contre le problème des sous-
marins ». 

Les « Alliés » n'ont p u 
oenève. i8 — selon le c Daiiy recouvré la liberté de navigation 

Telegraph ». le vice-amiral Home a) . s»»i. » 

de la Méditerranée 
Oenève. 18. — L' » Evening Stan­

dard » s'élève contre l'opinion de 
certaines personnes qui prétendent 
que les convois alliés peuvent main­
tenant naviguer de Gibraltar à Suez 

LES AV/\NTAGES 
FINANCIERS 
aux Français 

travaillant 
en Allemagne 

(LIr* la suit* «n deuitieme pas*) 

n'ont désormais plus droit au 
titre de Français. 

Il nous est arrivé quelquefois 
de regretter • rrae le gouverne­
ment séparât le problème exté­
rieur du problème Intérieur. 
Dans l'œuvre de redressement 

chy les ordres donnés et s'ils 
ne les exécutent pas ou s'ils ne 
veillent pas à ce que ces ordres 
soient exécutés, des mesures Im­
pitoyables doivent alors venir les 
empêcher de (aire mal à la Fran­
ce plus longtemps. Un préfet ne 

entreprise. 11 (allait à notre sens,(doit plus être considéré comme 
tendre d'abord une armature|« tabou ». C'est un serviteur de 
plus solide à la France. Le pro- la France. Dans une maison. 
blême extérieur eut été plus fa- quand un serviteur ne donne 
cilement résolu. Que représente, pas satis(action, on s'en sépare ! 
en e((et. un chef de gouverne- La France est une grande mal­
ment vis-à-vis d'un autre quand son... 
ce dernier sait que son partenai-l Roger LACQUEMANE. 

Vichy, 18. — La nouvelle loi reia-j 
tive aux avantages financiers ac-| 
cordes aux Français partis travail-1 
1er en Allemagne est publiée au 
c Journal Officiel » de ce mat in . Les f 
avantages de la loi du 26 septem­
bre 1942 sont maintenus Jusqu'à! 
l'expiration du contrat en cours et| 
dans la limite d'une année à comp­
ter de l'entrée en vigueur du con-j 
trat, aux travailleurs partis entre! 
le i** Juin et le 15 novembre 1942.1 

Ils sont également maintenus à! 
ceux des travailleurs dont le con-, 
trat a été reconduit ou prorogé pen­
dant cette période, dans la limite : impérial communique 
d'une année à compter de l'expira-! A la frontière indo-birmane, les 
tion de l'sncien contrat. j troupes japonaises ont occupé, le 

A dater du 1«' juin 1943, ils cesse-il4 mai. l'importante base ennemie 
ront d'être attribués aux ouvriers de Maungdaw, sur le fleuve Naof 

Les Japonais occupent 
une importante base ennemie 

à la frontière indo-birmane 

ne rentrant pas dans les catégories 
i dessus. 
On sait que la loi du 26 septem­

bre 1942 accordait, à titre d'indem­
nité d'éloignernent, aux spécialistes 
partant volontairement dans des 
équipes constituées, la moitié de leur 
ancien salaire. 

compter du K Juin 1943. des 
allocations Journalières à la charge 
Ju budget de l'Etat pourront être 
accordées, sur leur «demande, aux 
familles, dont le soutien est parti 
au titre de la relève. Ces allocations, 
qui ne s« cumulent pas avec les 

Tokuo 18. — Le quartier général d'Arakan. depuis la deuxième moitié |ces opérations s'élèvent à 714 morts 
de décembre Jusqu'au 10 mai. f et 1364 blessés et 48 avions 

L'ennemi a perdu : 1) 6.414 morts|, , , . _ ,__ _ 
(ce chiffre ne comprend que les Le gênerai chinois rang TUlg S U 
morts ensevelis par les Japonais) : 
2) 574 prisonniers, dont un grandi v a combattre les COmUMUSteS 
nombre de soldats anglais : 3) 327 
avions, dont 118 ont été abattus| Tokio. 18. — On annonce que le 
par la D.CA. ; 225 avions ont été i général Pang Ping Sun. qui est 
détruits ou incendiés au sol. ! passé dans les rangs du gouverne-

Ont été captures : 207 pièces!ment national chinois avec 70.000 
d'artillerie : 469 mitrailleuses lour-| hommes qu'il avait sous ses ordres, 
des et légères ; 4.897 fusils et re- recevra bientôt la mission de com-
«olvers : 83 tanks et autos blindées!battre les troupes communistes en 
et 255 camions. Chine. 

La réorganisation de sa 24* armée 
est déjà très avancée, et, bientôt, 
les opérations pourront être entre­
prises. 

De nouvelles opérations se pré­
parent. 

Voici le bilan des opérations qui 
se sont déroulées dans le secteur 

La Croatie 
fête l'anniversaire 

Le grand quartier général japo­
nais annonce que, depuis le début 

Ides opérations dans le secteur 
. . t . IdArakan, c'est-à-dire de la mi-dé-

r l a l o r t r r i f l a m a f i n n Icembre au 10 mai. 39 navires enne-UC l i t p r i r C I t U n t t l l U U m t e ont e t e ç^é. o u gravement 
avantages précités, sont égales aux! 1 : « J ^ _ « . « J - . « - ^ endommagés j «d 'entre eux Jau-
délégations familiales instituées par d e S O n U r O e D e n d a n C e ! Béaient chacun 1 000 BRT. 
la loi du 20 juillet 1942 au profit { r 

des familles des prisonniers de Agram. 18. — A l'occasion de l'an-
Sous ce rapport écrit le Journal |g»erre et attribuées dans les mêmesiniversaire de la signature du * Pro­

ie fait que Giraud ne veut à aucun conditions. tocole de Rome ». le I> Mile Budak. 

Les pertes Japonaises au cours de 

prix recevoir de Gaulle à Alger, estl La rémunération du soutien de 
caractéristique, car il craint qu il famille n'entre pas en compte dans 

(Lire la suite en deuxième page) > (LIr* la suite en deuxième pesé) 

ministre des Affaires étrangères, 
prononcé son premier discours offi 
ciel, lors d'une réunion à laquelle 
assistaient les membres du corps 
diplomatique, de nombreux minis­
tres croates ainsi que plusieurs 
hautes personnalités civiles et mi­
litaires. 

Après avoir fait l'historique du 
mouvement Oustachi. le LV Budak 
a souligné que celui-ci avait tou­
jours eu l'appui du Duce et de l'Ita­
lie fasciste. 

c La proclamation de l'Etat indé­
pendant de Croatie, a ajouté le mi­
nistre, a réalisé le rêve des Croates. 
En ce moment, conclut-il, nous ne 
connaissons qu'un mot d'ordre : la 
victoire commune, à tout prix ». 

D E S A L L I E S N t S 
— 7'u peux me croire, camarade Duclos. nous avons des alliée qui 

travaillent drôlement pour nous 11 
— Ah ?» Qtii ça, camarade Thorez »... Les Anglais 't Les Améri­

caine ' 
— Mieux . le» Frotict-Jfac, (e Capitalisme et le Marché noir.. 

LES TICKETS GARDE-PUCE 
DE LA S.N.C.F. 
SONT NOMINATIFS 

ParU. 18. — La S.N.C.F. fait con­
naître qu'à dater du 18 mal, les tic­
kets garde place sont rendus nomi­
natifs et personnels. Leur cession à 
des tiers est interdite. 

Tout occupant d'une place louée 
peut être tenu de justifier de son 
identité. 

Les contrevenants s'exposent aux 
sanctions prévues par les lois et rè­
glements sur la police des chemins 
de («r. 

Succès marqué 
du bombardement 
des installations 

militaires 
de Leningrad 

Quartier Général du Fuenrer, 18-
— Le Haut commandement des for­
ce* armée* communique : 

Dan* I* secteur de la t»te aie pont 
du Keuban. nous avens un* fois d* 
plue ramené d* nombreux prisonniers 
dans ne* lignes, t la suit* d* oom-
bat* victorieux 

Sur I* reste du front et» l'Ist, la 
journé* d'hier n'a été marque* su* 
par un* faible activité d* combat 
l**al*. 

La Lursratt* a bombard» ave* un 
• usées mar*u* des installations d'im­
portance militaire à Leningrad. 

M. Robert W( 
Commissaire général u S. T. 0. 

Vichy, 1S. — Le «Journal Offi­
ciel» de ce Jour publie un décret 
en date du 17 mai 1943 nommant 
M Robert Weinmann commissaire 
gênerai au service du travail obli­
gatoire. 

(LIr* la suit* *n deuxième 

Un modèle joli et original 
présenté récemment A BERLIN. 

(Ph. Oraphopresse). 

EN QUATRIEME PAOE : 

LE COIN DE U FAMILLE». 


